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UNE MLRE DE FAMILLE 

De nos je iuv maternels ne craignez pas les larmes:-
l.<>i|i de n-itis.de lâches douleurs! 

\ imis devniLS tr iompher quand vous prenezJes armes: 
C'est aux i ' f is a verser des pleurs. 
Nous vous avons donné la vie 
Guerr iers el le n'est plus à vo\is; 
Tous nos jours sont a la patrie-. 
El le est vot re mère avant nous. 

Chrour mères de famille®. La République Me. 

DEUX V I E I L L A R D S . 
<Jue le fer paternel arme la main des braves; 

Songez à n< us au champ de Mars; 
Consacrez (fans le sang- des rois et des esclaves 

Le fer bei.i par vos vieillards; 
Et , rapportant sous la chaumière 
Des blessures et des vertus, 
Venez fermer notre paupiere • 
Quand les t y rans ne seront plus, 

Ch.*ur îles V^îlarch. L.i République etc. 
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UN ENFA.NT. 
De Barra,' de Viala, le sort nous fait envie; 

I ls sont mo?ts, mais ls ont vaincu. 
Le lâche- accrille dans n'a point connu la vie!^ 

Qirr meurt pour peuple a vécu 
Vous etes vailla&ts nons le sommes; 
Gnidez-nons contre les ty rans ; 
Les républicains sont des hommes. 
Les esclaves sont des enfants. 

Chneup Enfar.îs. La République tir. 

UNE EPOUSE. 
Partez, vaillants époux; les combats sont vos fefes: 

Partez modèles des gue r r i e r s ; 
Nous eu palerons des f leurs pour eu re indre ros tt-tes 

Nos mains tresseront vos lauriers, 
Et ,s i le temple de mémoir^ v 

S'ouvrait a vos marnes vainqueurs. 
. Nos v<ix chantprunt votre g l i i r e , 

N s flai.es porteront vos vengeurs. 
Chrpur des Epousas. La République cl". 

6 
UNE JEUNE F I L L E . 

Et nous, soeurs des héros, nous qu i de l 'hymenée 
Ignorons les aimables noeuds; 

Si .pour s'unir uu jour a .notre destinée, 
Les citoyen forment des voeux, 
Qu"ls reviennent dans nos murailles 
Beaux de.gloire et de l iberté, 
Et que leur sang dana les batailles 
Ait coule pour l 'égalité. 

Choeur des J"'ines Filles La République te. 
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TROIS GUERRIERS. 
Sur le f e r devant Dieu, nous jurons k nos pères 

A nos épouses, a nos S'»Mirs. 
Anus re près ar.fant, à nos fi l»,à. nos mores, 

D'anéatftir les oppresseurs; 
En tous l ieux, dans la nuit profonde 
Plongeant I infâme royauté, 
Les Français donneront au monde 
F.t la paix e t^< l i be r té . 

Chœur Général- La 'Répnblîffi;'- e1*'-
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LES SUCCÈS DU CHANTEUR 

Poésie de 

J'ETAIS DIEU ! 
MÉLODIE 

Chantée par J. NOTÉ 
de l'Opéra Musique de 

G» M A R I E T T Î 

Piano St Chant : 4 fr. 75 net 

VALSE CHANTÉE 

Paroles de 

G . M I U L A N D Y 

Musique de 

W . J . P A A N S 

VALSE CHANTEE 

Paroles de Musique de 

G . M 5 L L A N D Y A . R O C C A 

Pot aie de 
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Dans tes bras. gar_ de - moi 
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que j'ou _ bli _ e Le Pas _ sé plein d'é 
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_ m o L Uui ne . fut que fo _ l i _ e! Tes bai _ sers. 

Et tes jo _ lis grands yeux Sauront gué _ r ir ma , pei _ ne. 

Ah! que de fois j'ai vu pieu _rer Tes yeux charmants, tes 

Piano seul : 3 fr. nel Piano & Chant : 2 fr. net 

Chant seul, chaque : 0 fr. 35 

Tous droits d'exécution, de reproduction, de traduction et cfarmnçements réservés pour tous paya 

IMT. CAV£i. FHERES, PARIS 


